
CHLORPROMAZINE
antipsychotique atypique

Fiche de bon usage des médicaments en psychiatrie

FORMES INJECTABLES 

LARGACTIL® 25 mg/5 ml, ampoule IM ou IV
Libération immédiate : 

Formes et modalités d'administration

LARGACTIL® 
Génériques* (écrasables)

LARGACTIL® 4% flacon de 30 ou 125 ml

Comprimés (25, 100 mg) :

Suspension buvable :

Traitement  de la
schizophrénie dans les formes

chroniques chez l'adulte 

Traitement  des délires chez
l'adulte 

Traitement des troubles
du comportement dans les

formes sévères 
chez l'enfant à partir de 6 ans

 

Traitement de 
 l'agressivité dans les formes

sévères 
chez l'enfant à partir de 6 ans

 

Contrôler rapidement l'agitation et
l'agressivité chez les patients adultes en cas de
psychose, de schizophrénie ou dans les formes

non schizophréniques avec agressivité en cas de
paranoïa ou d'hallucination

 

LI

Anxiété

PSYCHIATRIE

Effets indésirablesCARDIO-VASCULAIRE

Hypotension artérielle
orthostatique
Allongement de
l'intervalle QT

SYSTEME NERVEUX

Sédation
Somnolence
Dyskinésie
Syndrome extrapyramidal

Akathisie
Convulsion
Hypertonie

METABOLISME ET
NUTRITION

Prise pondérale
Altération de la
tolérance au glucose

Constipation
Sécheresse buccale

GASTRO-INTESTINAL

ENDOCRINIEN
Hyperprolactinémie
Aménorrhée

Indications thérapeutiques
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1 goutte = 1 mg de chlorpromazine
1 mL de solution = 40 gouttes

FORMES ORALES 

Comprimé à prendre
en une seul prise 

pendant ou en
dehors des repas

Maintenir le décubitus
au moins 1 heure après

l'injection.
Ne pas mélanger avec
d'autres médicaments.

*Aripiprazole Accord, Almus,
Arrow, BGR, Cristers, EG,
Evolugen, KRKA, Mylan, Sandoz,
Teva, Viatris, Zentiva, Zydus

Se référer aux RCP pour les posologies !

Traitement de psychose et
troubles psychotiques 
chez les patients adultes

 

Traitement de  l'agitation
dans les formes sévères 

chez l'enfant à partir de 6 ans
 

(Liste non exhaustive)

Contre indication : Hypersensibilité au
principe actif ou à l'un des excipients, risque

de galucome par fermeture de l'angle,
risque de rétention urinaire lié à des troubles

urétro-prostatiques, antécédent
d'agranulocytose, chez les patients

présentant une allergie au blé, chez l'enfant
de moins d'un an

Signes de surdosages : Syndrome
parkinsonien gravissime, coma, convulsions

Commission 
santé mentale



Fiche de bon usage des médicaments en psychiatrie

Poids et IMC

Glycémie à jeun

Bilan lipidique
(cholT,HDL,LDL, TG)

Pression artérielle

J0 M1 M3 Trimestriel Annuel Tous les 5 ans

Surveiller la température
Arrêt du traitement

Syndrome malin des
neuroleptiques

Allongement de l'intervalle QT

Bradycardie < 55 bpm
Hypokaliémie
Allongement congénital de
l'intervalle QT
Médicaments contre-indiqués*

*Médicament entraînant une bradycardie marquée,
une hypokaliémie, un ralentissement de la conduction

intracardiaque, un allongement de l'intervalle QT.

S'assurer de l'absence de : 

Accident vasculaire cérébral

Patients âgés déments
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Suivi cardio-métabolique

Il est préférable d'éviter d'utiliser LARGACTIL® au cours de la grossesse et il est nécessaire de surveiller
étroitement les nouveaux-nés en cas de traitement en fin de grossesse. L'allaitement est déconseillé pendant  
la durée du traitement.

Précautions d'emploi & Surveillance

Documents de référence
Améli – L’Assurance Maladie / Journal Officiel / Avis de la CT / CRAT - Centre de Référence sur les Agents Tératogènes / RCP / Base de données publique des
médicaments: http://www.medicaments.gouv.fr. / Theriaque.org / Vidal / Information sécurité patients ANSM / Mise au point pharmacovigilance AFSSAPS, mars 2010

Tout patient doit être informé que l'apparition de fièvre, d'angine ou d'une autre infection impose d'avertir
tout de suite le médecin traitant et de contrôler immédiatement l'hémogramme. En cas de modification
franche de ce dernier (hyperleucocytose, granulopénie), l'administration de ce traitement sera interrompue.

Le traitement doit être arrêté
immédiatement et un autre
antipsychotique doit être envisagé dans les
situations suivantes : 

Toxicité hépatique sévère

Les patients ou le personnel soignant
doivent être informés de signaler
immédiatement les symptômes suivants à
un médecin : asthénie, anorexie,
nausées, vomissements, douleurs
abdominales ou ictère. Des examens
cliniques et biologiques pour évaluer la
fonction hépatique doivent être effectués
immédiatement.

Thromboembolie veineuse

Eosinophilie

Réaction médicamenteuse avec
éosinophilie et symptômes

systémiques

Interactions médicamenteuses

Médicaments susceptibles de
donner des torsades de pointes,

antiparkinsonien dopaminergique,
médicaments atropiniques, alcool,

lévodopa, méthadone, lithium,
sédatifs, médicaments baissant le

seuil épileptogène

Association déconseillée : 

Agonistes dopaminergiques hors
parkinsoniens, citalopram,

escitalopram

Contre-indication : 

chez les épileptiques
chez les sujets âgés présentant : 

sensibilité à l'hypotension orthostatique, à la
sédation et aux effets extrapyramidaux
une constipation chronique
une hypertrophie prostatique

chez les porteurs d'affections cardiovasculaires
chez les insuffisants hépatiques et/ou rénaux sévères

Surveillance renforcée :

http://www.medicaments.gouv.fr/

